
Ce.matn,. 6heureïs, nous faisons:dans. un sentier, glissant
un portage d'une demi-lieue : c'est court. à écrire; mais à
falire, c'est lonâg.*'

J'aâi .cueilli les, premières -roses que j'ai rencontrées daùs
ces .parages, et. nous% avons- mangé les premiers bluets mûrs
dé. la ýsaison. Allez dire, maintenant~ que -c'est ýun climat
arriéré : Ies, bluets- ontils déjà fait. leur apparition; sur voes
marchés !-.9'7usq.u'aux derniers jours de l'automne, le sauvage
trouvera son dessert.;ser.visnr les côteauxe Les ours aussi -y
viendront faire 'festin.; et, dans ces lieux découverts, le
chasseur caché derrièie ,- till;is é atedrlem en
pour abattre la pièce qui lui .donnera, une chair...exçe)lente
et une peau de valeur.

Nous ne voyageons pas seuls. Le canot de pelleterie de
Mékiskan remionte avec nous, suivi de ses :trois satellites de
petits canots. Ainsi deux-,steamers, côte à côte, fendent les
o ndes, èt trois goëlettes, dansent sur 'la vague. Deux des
petits canots sont conduits par des femmes seulement-; elles
ne..cèdent le ,pas à personne., Dans le-s râpidà, ýelles
s'aventurent comme. des braves .au 1mlieu.,des, flots,''sautent
sur 'les pierreg au 'dessus de l'abime, halent- de la main
l'embarcation, -et, reprenÎnent leur place aussi placidement
que.s.ur une.greve -tranquille. 'Vingt-deux. -tôtes sortent du
grand. canot, les. -avirons -sont maniés par cinq hommes et
cinq -feýmmes on. jeunes filles. La bourgeoise, femme de
vinggt, ans,..assise à.côté del.sonmari, -rame comme lui. Ici,
ceýspeqt;ale -ne parait pasplus extraordinaire que chez nous
dle v oir une -femmetravailler -son jardin ou -aider.~ la r6colte
dans les"charnps... .'..

En .arrjviLnt,,.au. portage, le débarcadère -s'encomibre de
.peronnes, de chiens, de valises, .de paquets, de hadèrs
de ,tentes; c'est un brouhaha, un. pêle-mêéle, cômme--sur les
quais à.Qu&beac. Puisiuýne longue procession -de .porte-faix
s'engýfge dans le-.sentier. Quatre hommes portent les. grands
canots. Une fiede dix-?huit. ans, n'a. besoin du secours de
,perýo14ne -pour -transporter le sien:;, le. -cou raide, elle le
,.ewvçee sur-sa téte,:et, comme 'si ce.n'était.pas -assez,,elle se
spÉpend.'aux.reins un gros. paquet de linge. Cette femmè
!?avance ayant sur le dos -sa nagane: où se -trouve. lié et lacé


